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au fur et à mesure, tous les relevés se rapportant aux autres
régions d'Italie.

Le gouvernement fasciste s'est rendu compte qu'une industrie
pléthorique ne pouvait reposer, en Italie, que sur des bases
instables et que l'intérêt national exigeait la mise en valeur des

ressources naturelles du sol, ce qui devait contribuer également
à combattre le phénomène de l'urbanisme et du chômage. Plus

encore, par l'adoption du système corporatif, il a agi en sorte que
l'industrie et l'agriculture cessent de se combattre, pour collaborer
ensemble à la reconstruction économique du pays. Les résultats
obtenus jusqu'à présent donnent déjà la mesure du grand travail
de transformation qui s'opère sur toute l'étendue de la péninsule
et il n'y a aucun doute qu'il sera poursuivi sans arrêt. Le « duce »

est résolu, en effet, à lui imprimer un essor toujours plus puissant
et le succès qui a marqué les premières étapes de cette entreprise
de longue haleine ne peut qu'encourager l'intensification.

/t? 4. j i id ,nnn. Th. Vaucher, à Rome.
(Extrait de la « Revue », du 15 mai 1933.)

Activité de la milice forestière italienne.

Ainsi que nous l'apprend l'auteur de l'article ci-dessus et
aussi quelques communications antérieures dans ce journal, la
question forestière est à l'honneur en Italie depuis l'avènement
du fascisme. Fait hautement réjouissant et bien propre à plaire
aux amis du « bel paese ».

M. le D1' Aug. Agostini, commandant de la milice nationale
forestière, ayant eu l'amabilité de nous adresser le rapport sur
l'activité de celle-ci pendant l'année X, ce nous est un plaisir
de pouvoir compléter les données de M. Vaucher par quelques
indications statistiques aptes à illustrer l'importance de cette
rénovation forestière dont la péninsule offre l'édifiant tableau.
Tous ces renseignements sont présentés de façon parlante, sous
forme de dessins et graphiques, à la portée de la compréhension
de chacun. Ils nous montrent que l'activité déployée dans ce

domaine marche à une allure qui va en augmentant sans cesse.

Qu'on en juge par ces quelques citations.
Exercice 1921/22 Exercice 1931/32

Surface reboisée 1.779 9.254 ha
Somme dépensée 7.591.131 28.642.777 lires
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Autre comparaison : sous le régime précédent, la surface
reboisée pendant 55 ans (1867—1922) a été de 50.920 ha, tandis

que, de 1922 à 1932 (10 ans), elle s'est élevée à 47.754 ha. Ou

encore : la superficie boisée annuellement, de 1867 à 1922, était
de 926 ha; elle est montée, de 1926 à 1932, à 6.206 ha.

Non moins remarquable a été l'effort déployé pour la mise

en valeur des pâturages de montagne.
Périodes envisagées

1914/22 1922/26 1926/33
Nombre des projets d'amélio¬

ration approuvés 107 433 711

Dépenses pour leur exécution
(en lires) 8.504.000 21.862.000 53.580.000

Subventions payées par l'Etat
(en lires) 833.000 5.367.000 17.105.000

Parcs nationaux. Ont été constitués jusqu'ici deux parcs, dans
la partie montagneuse du pays, soit :

Le parc du Grand Paradiso (le 3.XII. 1932) d'une étendue
totale d'environ 56.000 ha.

Le parc des Abruzzes (le 11.1.1922), grand d'environ 28.000

ha, et dont la plus grande partie est boisée. Aux deux endroits,
le but de telle réserve est de veiller à la conservation de la flore,
de la faune et des formations géologiques intéressantes, à un
titre quelconque.

Il est question encore, dans ce 10me rapport annuel, du travail
de reforestation accompli dans les colonies italiennes. Mais ce

que nous venons de passer en revue peut suffire à montrer le bel
essor qu'a pris, chez nos voisins du sud, la question de la restauration

forestière du pays. H. Badoux.

Statistique forestière suisse 1931.
Sous le titre ci-dessus a paru récemment, par les soins de

l'Inspection fédérale des forêts, le deuxième cahier du huitième fascicule
du périodique consacré à cette question. Il contient des données
abondantes sur tout ce qui concerne l'économie forestière de la Suisse,
tout au moins de ses forêts publiques (surface boisée : 632.543 ha).

Il est particulièrement difficile de résumer de telles indications
statistiques. Aussi nous bornerons-nous à quelques données générales,
en tenant compte du fait surtout que tous les agents forestiers suisses
ont reçu le dit fascicule et ont ainsi le loisir de l'étudier en détail.
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